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Malgré les complications générées par le carrefour en chantier de la Baraque de Fraiture, nous nous 
retrouvons sans trop de peine pour la balade anniversaire au programme du jour : redécouverte de la fagne 
de Nazieufa. On revient sur les traces de la première sortie sur le terrain de la Trientale. Sous la conduite de 
Marie-Jeanne, dont on sait l’amour-passion pour les sites fagnards du plateau des Tailles ; et de Denis, 
maître d’œuvre du projet LIFE dont les réalisations ont remodelé le paysage fagnard pour y restaurer une 
plus grande biodiversité.  
 
En 1984, c’était un groupe de 7 participants, aujourd’hui nous sommes plus de 53 dont 3 fondateurs de la 
section, Joseph et Bernard Clesse et Philippe Collas. Ce ne sera pas chose aisée pour nos guides de se 
faire entendre de tous dans un groupe aussi imposant ou encore de rameuter les attentions qui se 
disperseraient volontiers dans un milieu aussi original. Surtout, de respecter le timing prévu, n’est-ce pas 
Marie-Jeanne… même si Denis y veille !  
 
Après l’exposé introductif sur la géologie de la région, l’historique de la fagne, les secrets des tourbières et 
leur évolution, on suit le chemin qui longe la fagne, avec au passage une « touffe » d’épipactis à feuilles 
larges. Puis le groupe s’étire dans les touradons de molinie.  
 
Haltes fréquentes car la progression n’est pas aisée mais surtout parce que nos guides commentent 
généreusement le site : ses caractéristiques botaniques, la variété faunistique et entomologique, les travaux 
du projet LIFE et leurs conséquences positives. Et puis il y a les souvenirs et les anecdotes des visites que 
la Trientale a faites au cours des 30 années écoulées. On a revu nos classiques : airelle, myrtille des loups, 
drosera, callune, bruyère quaternée, lycopode en massue, camarine noire que Marie-Jeanne s’est acharnée 
à retrouver dans l’espace envahi par la molinie.  
 
Au passage, Bernard ne manque pas d’identifier quelques champignons qu’il illustre de leurs  
caractéristiques originales : lactaire à odeur de noix de coco (Lactarius glyciosmus), tricholome couleur de 
vache (Tricholoma vaccinum), hypholome marginé (Hypholoma marginatum), trémelle cérébriforme 
(Tremella encephala) parasitant Stereum sanguinolentum,  Gloeophyllum odoratum, Dacrymyces sp…  sans 
nom vernaculaire ! 
 
Le soleil s’est retranché sous la ligne d’horizon, la fraîcheur vespérale se fait sentir. On hâte le pas : merci 
Denis ! En  léger replat, le sentier de retour a stocké sournoisement l’eau dans les creux entre les touradons, 
engendrant des figures de déséquilibre assez spectaculaires.  
 
Le crépuscule est bien là quand on retrouve les voitures, timing presque respecté : il n’est que 17 heures ! 
Nous ne faillirons pas à la tradition du débriefing habituel, bon moment d’échanges et de merci à nos deux 
guides qui ont coordonné judicieusement leurs commentaires ; la complémentarité de leurs compétences et 
leur simplicité ont fait que cette balade de retrouvailles a pris place dans notre galerie des bons souvenirs.   
 
Gabriel Ney 


